
La Toussaint, jour de fête. 
 

 
 

Parce que nous sommes tous destinés à devenir des saints et des saintes. 
La sainteté n’est pas réservée à une élite, elle nous concerne tous, là où nous sommes, avec ce que nous 
vivons. 
Il ne s’agit pas d’une récompense ni d’un titre de gloire, il s’agit de répondre à l’appel du Christ. 
Et si nous fêtons nos morts le lendemain de la Toussaint c’est bien parce que nos morts nous montrent le 
chemin de la sainteté. 
Nous sommes chrétiens, nous croyons en la Résurrection et cela donne du sens à notre vie. Nous savons que 
notre vie terrestre est un chemin vers l’Eternité. 
Fêter nos morts, cela n’atténue pas notre chagrin, cela n’empêche pas la révolte, cela ne nous protège pas 
de la douleur de l’absence. 
Fêter nos morts le lendemain de la Toussaint, c’est affirmer que notre Dieu est le Dieu des vivants, les vivants 
sur la terre comme au ciel. 
Le jour de la Toussaint, nous écouterons l’évangile des Béatitudes. 
Nous connaissons bien ce texte, mais mettons-nous à la place de quelqu’un qui l’entend pour la première 
fois. Il y a de quoi être déconcerté ! 
Pourtant, c’est bien le chemin du bonheur dont nous parle Jésus : être doux, miséricordieux, devenir des 
artisans de paix. 
Et voilà un portrait de Jésus qui se dessine. 
Car ce chemin, Jésus l’a suivi toute sa vie. 
Oui ce programme est d’une exigence absolue, c’est un idéal à atteindre. 
Que faut-il faire ? 
Aimer, pardonner, encore et encore. 
Parce que nous avons été créés pour le bonheur, les psaumes ne cessent de le chanter : la Création n’est pas 
destinée au malheur, Dieu veut notre bonheur. 
Nous avons toute notre vie pour nous préparer à notre résurrection, à notre vie dans l’Eternité, dans le 
royaume où les valeurs sont inversées. 
Alors ne perdons pas de temps puisque nous ne savons ni le jour ni l’heure. 
 
Bonne fête de la Toussaint ! 

Christine 
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Comme chaque année, le 2 novembre, nous 
aurons une pensée particulière pour nos 
défunts, absents physiquement et pourtant si 
présents dans notre cœur. 
Mais la veille, le 1er novembre, nous serons 
dans la joie, nous fêterons la Toussaint, la fête 
de tous les saints, connus et inconnus. 
Nous avons peut-être dans nos familles des 
saints et des saintes, ceux qui, humblement, 
ont rayonné, ont donné de l’amour autour 
d’eux sans jamais désespérer. Ils vivent avec 
nous, ils éclairent notre vie et ils nous 
appellent à la sainteté. 


